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23ème heure : de 15h à 16h 

Jésus, mort,  est transpercé par la lance. Sa déposition de la Croix 

 

 

 

La mort est quelque chose de grand, de sublime!                                       LDC 9 -4 juillet 1910 

 

« …..j'ai dédié six heures de ma Passion pour aider les hommes à bien mourir:  
-les trois dans le Jardin pour les aider pendant leur agonie et  
-les trois sur la croix pour les aider à leur tout dernier soupir.  
 
En conséquence, tous ne devraient-ils pas regarder la mort avec le sourire, tout 
particulièrement ceux qui m'aiment et essaient de se sacrifier sur ma propre croix?  

«Vois-tu combien la mort est belle et combien les choses ont changé?  
Pendant ma vie, je fus méprisé et mes miracles mêmes n'eurent pas les effets de ma mort. 
Jusque sur la croix j'ai subi des insultes 
Mais, dès que j'expirai, ma mort eut la puissance de changer les choses:  
tous se frappèrent la poitrine en me reconnaissant comme le Fils de Dieu. 
Mes disciples prirent courage;  
Certains qui s'étaient tenus cachés s'enhardirent, réclamèrent mon corps et 
 me donnèrent une sépulture honorable. 
 À l'unisson, le Ciel et la terre confessèrent que j'étais le Fils de Dieu.  

«La mort est quelque chose de grand, de sublime!  
Les choses se passent ainsi pour mes propres enfants:  
durant leur vie, ils sont méprisés, opprimés. 
Leurs vertus qui, comme la lumière, devraient briller aux yeux de ceux qui les entourent,  
restent à demi-volées. 
Lleur héroïsme dans la souffrance, leur abnégation et leur zèle pour les âmes projettent à la fois 
de la lumière et des doutes chez les personnes qui les entourent.  
 
Et c'est moi-même qui permets cela afin que soit préservée la vertu de mes chers enfants . 
Mais, dès qu'ils meurent, comme ces voiles ne sont plus nécessaires, je les retire. 
Et les doutes deviennent des certitudes, la lumière se fait pleine et fait apprécier leur héroïsme. 
On commence alors à tout estimer en eux, même les plus petites choses.  
Par conséquent, ce qui ne peut être fait durant la vie, la mort y supplée.  
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«C'est ainsi que les choses se passent ici-bas, mais ce qui arrive là-haut est vraiment 
surprenant et digne de l'envie de tous les mortels.» 

 

Les trois blessures les plus douloureuses du Cœur de Jésus.              LDC12 – 27 janvier 1919  

 
Me trouvant dans mon état habituel, mon toujours aimable Jésus vint et me fit voir son adorable 
Cœur couvert de blessures sanglantes.  
Plein de chagrin, il me dit: 
 
 «Ma fille, parmi toutes les blessures de mon Cœur,  
il y en a trois dont la douleur dépasse celle de toutes les autres ensemble.  
 
**Il y a, en premier, les souffrances de mes âmes aimantes.  
Quand je vois une âme tout à moi souffrir à cause de moi, torturée, piétinée et prête à souffrir la 
plus douloureuse des morts pour moi, je ressens ses souffrances comme si elles étaient 
miennes, et peut-être plus encore.  
Ah! l’amour peut faire naître les déchirures les plus profondes supplantant toute autre peine!  
 
«Dans cette première blessure, ma Mère aimante occupe la toute première place.  
Oh! combien son Cœur transpercé à cause de mes souffrances débordait dans le mien et 
combien mon Cœur ressentait toutes ses souffrances!  
En la voyant mourir à cause de ma mort, quoique ne mourant pas, je ressentais dans mon 
Cœur l’âpreté de son martyre.  
Je ressentais la peine que lui causait ma mort et mon Cœur mourait avec le sien.  
Mes souffrances, unies à celles de ma Mère, surpassaient tout.  
Il était juste que ma céleste Maman ait la première place dans mon Cœur, 
- autant du point de vue de la souffrance que  
-du point de vue de l’Amour,  
parce que chaque douleur qu’elle ressentait à cause de son Amour pour moi  
faisait déborder de son Cœur des océans d’Amour. 
 
**«Dans cette blessure de mon Cœur entrent aussi  
toutes les âmes qui souffrent pour moi et uniquement pour moi. 
Tu entres dans cette blessure, de sorte que  
-si tous m’offensaient et ne voulaient pas m’aimer,  
-je trouverais en toi l’amour compensant pour chacun.  
Quand les créatures me chassent, je viens rapidement me réfugier en toi comme dans ma 
cachette.  
Trouvant là mon propre Amour, un amour souffrant uniquement pour moi,  
je ne regrette pas d’avoir créé le Ciel et la terre et d’avoir tant souffert.  
Une âme qui m’aime et souffre pour moi est 
- mon réconfort,  
-mon bonheur et  
-ma récompense pour tout ce que j’ai fait.  
En oubliant presque tout le reste, je me réjouis et m’amuse avec elle. 
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«Cette blessure d’amour de mon Cœur, qui est la plus douloureuse de toutes,  
a deux effets simultanés:  
-elle me donne à la fois  
-une douleur extrême et une joie intense, 
- une amertume inénarrable et une douceur indescriptible,  
-une mort douloureuse et une vie glorieuse.  
Ce sont là les excès de mon Amour, incompréhensibles à l’esprit créé.  
Que de contentements mon Cœur n’a-t-il pas trouvés dans les douleurs de ma Maman 
transpercée! 
 
**«La deuxième blessure mortelle de mon Cœur est l’ingratitude.  
Par l’ingratitude, la créature bloque l’entrée de mon Cœur, en prend la clé et la ferme à double 
tour.  
Alors, mon Cœur se gonfle de chagrin parce qu’il voudrait déverser ses grâces et son Amour et 
qu’il ne le peut pas.  
Il devient fou et perd espoir que sa blessure soit guérie. 
 L’ingratitude des âmes me donne une souffrance mortelle. 
 
**«La troisième blessure mortelle de mon Cœur est l’obstination.  
L’obstination détruit tout le bien que j’ai fait pour la créature.  
Par elle, la créature déclare ne plus me reconnaître et ne plus m’appartenir.  
Elle est la clé de l’enfer vers lequel l’âme se précipite.  
Devant l’âme obstinée, mon Cœur tombe en morceaux et je me sens comme si l’un de ces 
morceaux m’était arraché.  
Quelle blessure mortelle est l’obstination pour mon Cœur! 
 
«Ma fille, entre dans mon Cœur et partage ces trois blessures avec moi.  
Réconforte mon Cœur déchiré et, ensemble, souffrons et prions.»  
J’entrai dans son Cœur.  
Comme il était à la fois douloureux et beau de souffrir et de prier avec Jésus! 

 

- Par sa Rédemption, Jésus nous a couverts de beauté.-            LDC 14-26 Février 1922                                                                                                                                      

                                                                                                                          

 

J'étais à méditer sur le bien immense que le doux Jésus nous a apporté en nous rachetant. 
Toute bonté, il me dit:  

«Ma fille,  
j'ai créé l'homme beau, noble, d'origine éternelle et divine, heureux et digne de moi.  
Le péché l'a fait tomber de ces hauteurs dans un profond abîme.  
Il lui a enlevé sa noblesse.  
L'homme est devenu la plus malheureuse des créatures.  
Le péché  
-a entravé sa croissance et  
-l'a couvert de blessures qui l'ont rendu horrible à voir 
Mais ma Rédemption l'a délivré de sa culpabilité.  
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Mon Humanité n'a rien fait d'autre que ce qu'une tendre mère accomplit:  
-parce que son nouveau-né est incapable de prendre quelque nourriture,  
-elle ouvre son sein et,  
      ramenant son enfant vers elle, de son propre sang transformé en lait,  
      elle lui prodigue la nourriture dont il a besoin pour vivre.  

Surpassant l'amour d'une mère qui nourrit son enfant de son sein,  
mon Humanité, sous les coups de fouet,  
a ouvert une multitude de canaux  
  desquels des rivières de sang s'écoulent  
afin que mes enfants puissent  
  en recevoir la vie,  
  s'en nourrir et  
  parfaire leur croissance.  
 
Avec mes blessures,  
j'ai couvert leurs difformités et 
je les ai rendus plus beaux qu'au début.  
 
Quand j'ai créé les hommes, je les ai faits d'une pureté et d'une noblesse célestes.  
Par la Rédemption, je les ai parés des étoiles brillantes de mes blessures  
pour  
-couvrir leur laideur et  
-les rendre plus beaux encore qu'au début.  

Dans leurs blessures et leurs difformités,  j'ai placé les pierres précieuses de mes douleurs  
     afin de couvrir toutes leurs misères.  
Je les ai habillés avec une telle magnificence  
     que leur apparence surpasse en beauté leur état originel.  
C'est pourquoi l'Église s'exclame: «Heureuse faute!»  

«À la suite du péché,  
la Rédemption est venue, par laquelle mon Humanité a nourri mes enfants de son sang, les a 
revêtus de sa personnalité et de sa beauté. Et mon sein est toujours rempli pour nourrir mes 
enfants.  
 
Combien sera sévère la condamnation de ceux qui me rejettent, qui refusent de recevoir la vie 
qui les ferait croître et couvrirait leurs difformités! 

 

 Analogie entre le Paradis et le Calvaire. Un royaume ne peut pas être formé par un 
seul acte. Nécessité de la mort et de la résurrection de Notre Seigneur .  
                                                                                                               LDC-24 -12 Avril 1928 

  

Je faisais ma ronde dans le divin Fiat et j’accompagnais mon doux Jésus dans les douleurs de 
sa Passion, en le suivant jusqu’au Calvaire. Mon pauvre esprit s’arrêta pour penser aux atroces 
souffrances de Jésus sur la Croix, et lui, se manifestant en moi, me dit : 

  
Ma fille, le Calvaire est le nouveau Paradis terrestre où l’humanité retrouve ce qu’elle avait 
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perdu en se retirant de ma Volonté :  
au Paradis, l’homme a perdu la grâce,  
sur le Calvaire, il l’acquiert.  
 

Au Paradis, le Ciel lui a été fermé, il a perdu son bonheur et s’est rendu l’esclave de l’ennemi 
infernal. 
Ici, dans le nouveau Paradis,  
- le Ciel lui est ouvert à nouveau,  
- il retrouve la paix et le bonheur perdus, 
- le démon est enchaîné alors que l’homme est délivré de son esclavage.  
 

Au Paradis, le soleil du divin Fiat s’est assombri et il a fait toujours nuit pour l’homme  
– symbole du soleil - qui s’est retiré de la face de la terre durant les trois heures de ma terrible 
agonie sur la Croix.  
Incapable de soutenir le tourment de son Créateur , 
   causé par la volonté humaine-  
      qui, avec une grande perfidie, avait réduit mon Humanité à cet état –  
horrifié, le soleil s’est retiré.  
Et lorsque j’eus poussé mon dernier soupir, 
    il apparut de nouveau et poursuivit sa course de lumière.  
 
De la même manière, le soleil de mon Fiat, mes souffrances, ma mort,  
    rappelèrent le soleil de ma Volonté pour régner sur les créatures. 

  
C’est pourquoi le Calvaire forma l’aube qui rappela le soleil de mon éternelle Volonté afin qu’elle 
brille de nouveau au milieu des créatures.  
L’aube veut dire la certitude que le soleil va se lever 
De la même manière, l’aube que j’ai formée sur le Calvaire assure,  
bien que deux mille ans soient passés,  
qu’elle rappellera le soleil de ma Volonté pour régner à nouveau parmi les créatures.  
 
Au Paradis, elles ont vaincu mon Amour 
Ici, c’est lui qui triomphe et conquiert les créatures.  
 

Dans le premier Paradis, l’homme reçoit la condamnation à mort de son âme et de son corps. 
Dans le second Paradis, il est relevé de sa condamnation. 
Et la résurrection des corps est reconfirmée par la résurrection de mon Humanité. 
 
Il y a de nombreux rapports entre le Paradis terrestre et le Calvaire. 
Ce que l’homme a perdu là-bas, il le réacquiert ici.  
Dans le Royaume de mes souffrances, tout est rendu. 
L’honneur et la gloire de la pauvre créature sont reconfirmés  
     par mes souffrances et par ma mort. 

  
En se retirant de ma Volonté, l’homme a formé le royaume  
      de ses maux, de ses faiblesses, de ses passions et de ses misères 
J’ai voulu venir sur terre. 
J’ai voulu souffrir,  
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J’ai permis que mon Humanité soit lacérée, sa chair déchirée, qu’elle ne soit qu’une plaie.  
 
Et j’ai même voulu mourir  
   pour former, par mes nombreuses souffrances et ma mort,  
       le Royaume  opposé aux  nombreux maux que la créature avait formés pour elle-même.  
 
Un royaume n’est pas formé par un seul acte, mais par de nombreux actes qui se succèdent. 
Plus il y a d’actes, plus le royaume devient grand et glorieux.  
 
C’est pourquoi ma mort était nécessaire à mon amour. 
Par ma mort, je devais donner le baiser de vie aux créatures. 
Par mes nombreuses plaies, je devais laisser sortir tous les biens 
     afin de former le Royaume des biens pour les créatures.  
Ainsi, mes plaies sont des sources d’où jaillissent des biens. 
Ma mort est une source de vie jaillissante pour toutes les créatures. 

  
Et tout comme ma Mort, ma Résurrection était nécessaire à mon Amour. 
Car en faisant sa volonté, l’homme avait perdu la vie de ma Volonté. 

Je voulais ressusciter afin de former  
-non seulement la résurrection du corps,  
-mais en elle la résurrection de la vie de ma Volonté.  
 

Si je n’étais pas ressuscité, la créature n’aurait pas pu ressusciter dans mon Fiat. 
Il lui aurait manqué la vertu – le lien de sa résurrection dans la mienne-,  
et mon Amour se serait senti incomplet.  

 
J’aurais eu le sentiment que je pouvais faire quelque chose de plus que je ne faisais pas. 
Et je serais resté avec le dur martyre d’un amour qui n’est pas complet.  
 
Si donc l’homme ingrat ne profite pas de tout ce que j’ai fait, le mal est tout entier le sien. 
Mais mon Amour connaît son triomphe et en jouit pleinement. 


